
INTENTIONS DE MESSE DU 14 AU 20 JUIN 

 

 
 

Pour nous confier une intention de messe, vous pouvez : 

• utiliser le formulaire dédié sur notre site ; 

• laisser clairement votre numéro de téléphone sur le 

répondeur du secrétariat (tél : 514 524-1131) 

 

Ven. 14 : 1)  Luciano Pacheco 

   2) Intentions particulières pour Eugenia et Jesus 

   3)  Maria Daokhiem 

 

Sam. 15 : 1)  Jean-Pierre,  Ellabella,  James,  prêtres 

au purgatoire 

   2)  Bernando Puebla 

   3) Intentions particulières pour Eugenia et Jesus 

 

Dim. 16 : 1) Intentions particulières pour Eugenia et Jesus 

 

Lun. 17 : 1)  

 

Mar. 18 : 1) Intentions particulières pour Eugenia et Jesus 

 

Mer. 19  : 1) Intentions particulières pour Eugenia et Jesus 

 

Jeu.  20 : 1) Intentions particulières pour Eugenia et Jesus 

 
 

*** 

 

Lundi 17 juin : Sandwich sans nom 
 

 
 

Chaque troisième lundi du mois à 18h, dans l’esprit de Saint 

François d’Assise, bénévolat auprès des personnes sans-abri 

organisé par les Franciscains de l’Emmanuel. Rendez-vous au 

4240 rue Drolet pour préparer la nourriture et puis partir en 

petits groupes dans les rues de Montréal pour la partager. 

S’inscrire sur le site des Fraternités monastiques de Jérusalem 

 

 
 

*** 

Pour prendre un engagement d’adoration écrivez-nous à 

adoration.jour@fraternites-jerusalem.ca 
 

Horaires de la messe et des prières / 

heures d’ouverture de l’église – consulter : 

www.fraternites-jerusalem.ca 
 

*** 

Sanctuaire 

du Saint-Sacrement 
 

 
16 juin 2024 

 

11E
 DIMANCHE DU TEMPS ORDINAIRE– B 

 

 
 

« C’est la plus petite de toutes les 
semences, mais quand elle grandit, elle 
dépasse toutes les plantes potagères »  

 

(Mc 4,26-34) 
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11E DIMANCHE DU TEMPS ORDINAIRE- B 
 

ÉVANGILE DE JÉSUS CHRIST SELON ST MARC 4,26-34 
 

« C’est la plus petite de toutes les semences, mais 

quand elle grandit, elle dépasse toutes les plantes 

potagères » 

 

En ce temps-là, parlant à la foule, Jésus disait : 

« Il en est du règne de Dieu comme d’un homme qui jette 

en terre la semence : nuit et jour, qu’il dorme ou qu’il se 

lève, la semence germe et grandit, il ne sait comment. 

D’elle-même, la terre produit d’abord l’herbe, puis l’épi, 

enfin du blé plein l’épi. Et dès que le blé est mûr, il y met 

la faucille, puisque le temps de la moisson est arrivé. » 

 

Il disait encore : « À quoi allons-nous comparer le règne de 

Dieu? Par quelle parabole pouvons-nous le représenter? 

Il est comme une graine de moutarde : quand on la sème 

en terre, elle est la plus petite de toutes les semences. Mais 

quand on l’a semée, elle grandit et dépasse toutes les 

plantes potagères; et elle étend de longues branches, si 

bien que les oiseaux du ciel peuvent faire leur nid à son 

ombre. » 

 

Par de nombreuses paraboles semblables, Jésus leur 

annonçait la Parole, dans la mesure où ils étaient capables 

de l’entendre. Il ne leur disait rien sans parabole, mais il 

expliquait tout à ses disciples en particulier. 

 

*** 
 

« Ce royaume ne peut pas tenir » 
 

 

Extraits d’une homélie de fr. Thomas 

donnée le 14 juin 2015 à Montréal 

Je me souviens avoir, une fois, disposé en terre plusieurs 

graines de fèves. Je les regardais; pendant plusieurs jours 

elles restaient telles quelles, sans que rien ne se passe. Puis 

soudain, un beau jour, j’ai vu deux de ces graines germer et 

lever avec une belle tige verte et des petites feuilles. J’ai 

arrosé, mais je n’ai pas su comment la croissance des graines 

se faisait. Ainsi en va-t-il de la vie que Dieu nous donne. Elle 

est continuellement en croissance. Cependant, ce n’est pas 

une croissance sur laquelle je peux mettre la main, que je 

peux contrôler. Certes, je sais ce qui aide à la croissance : je 

vais arroser ma vie en Dieu par la prière, par des actes de 

charité que j’aurai décidés. 

Je sais aussi ce qui nuit à la croissance : si je me laisse aller à 

l’hostilité, à la colère, à la violence ou à la sensualité (qui est 

un manque d’amour envers moi-même). Mais le processus 

de la croissance – de ma croissance, de la croissance des 

autres – dans la Vie en Christ, dans l’Esprit Saint, cela ne 

m’appartient pas. Nos vies peuvent passer par bien des 

crises, mais que cela ne nous effraie pas. Si ces crises sont 

vécues dans la foi en Dieu, ce sont alors des crises de 

croissance. Elles deviennent alors autant de Pâques que nous 

pouvons vivre unis à la Pâque du Christ. 

Lorsque Jésus a été condamné à mourir sur la croix, cela 

pouvait apparaître un arrêt de croissance. C’est bien ainsi 

que cela a été perçu par ses disciples. Pierre s’était opposé à 

Jésus quand il avait annoncé sa Passion : « Non cela ne 

t’arrivera pas! » (Mt 16,22) … Mais nous savons comment la 

Passion a débouché sur la Résurrection : non seulement la 

croissance a continué, mais elle a franchi une nouvelle 

étape!…  

De même, si dans nos vies nous avons l’impression de 

retomber sans cesse dans les mêmes fautes, dans les mêmes 

travers, cela ne signifie pas que notre croissance en Dieu 

s’arrête. Dès lors que nous en prenons conscience et que 

nous prenons les moyens à notre portée pour en sortir, notre 

croissance continue. Et même, avec l’aide de Dieu qui voit 

notre bonne volonté, nous pouvons faire des pas considé-

rables dans notre croissance. « Nuit et jour, qu’il dorme ou 

qu’il se lève, la semence germe et grandit, il ne sait comment » 

 

*** 

Le Christ est le Royaume. À 
la manière d'une graine de 
moutarde, il a été jeté dans 
un jardin, le corps de la 
Vierge. Il a grandi et il est 
devenu l'arbre de la croix 
qui couvre la terre entière. 
Après qu'il eut été broyé par 

la Passion, son fruit a produit assez de saveur 
pour donner du bon goût et de l'arôme à tous 
les êtres vivants. 
 

Saint Pierre Chrysologue (5e siècle) 
 

*** 

À l’école des Saints 
 

Le Royaume de Dieu est caché; il est 

caché maintenant, mais au moment 

voulu il sera révélé… Qui pourrait 

concevoir deux ou trois mois avant le 

printemps que la face de la nature, qui 

semblait morte, puisse devenir si 

splendide et si variée?... 

 

Il en est de même pour ce printemps éternel qu'attendent tous 

les chrétiens; il viendra, même s'il tarde. Attendons-le, car 

« il viendra sûrement, il ne tardera pas à venir » (He 10,37). 

C’est pourquoi nous disons chaque jour : « Que ton Règne 

vienne », ce qui veut dire : « Seigneur, montre-toi, 

manifeste-toi, toi qui es assis au milieu des chérubins. 

Resplendis ; réveille ta vaillance et viens à notre secours » 

(Ps 79,2-3). La terre que nous voyons ne nous satisfait pas; 

elle n’est qu'un commencement, elle n’est qu'une promesse 

d'un au-delà… Ce que nous voyons n'est que l'écorce 

extérieure d'un royaume éternel. C'est sur ce royaume que 

nous fixons les yeux de notre foi. 
 

Saint John Henry Newman (19e siècle) 


